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P. 84 et 86. Deux épitaphes 
païennes.

1942, IV, p. 228-241. A. Fer­
ma. Mêmes fouilles.

P. 229. Deux épitaphes païen­
nes.

P. 230-231. Deux inscriptions 
honorifiques (Ann. épigr., 1945, 
nos 21 et 22).

P. 231-235. Cinq épitaphes 
chrétiennes et quatre païennes.

1943, IV, p. 39-45. A. Ferma. 
Discussion sur la patrie et le nom 
d’Abercius : le personnage, qu’il 
ne faut pas identifier avec Avir- 
cius Marcellus, était originaire 
â.'Hierapolis près de Synnada, en 
Phrygie mineure.

1943, IV, p. 94-99, p. 166-171. 
A. Ferma. Réflexions sur les in­
scriptions d’Espagne à propos du 
recueil de J. Vives, Inscripciones 
cristianas (cf. Ann. épigr., 1946).

1944, II, p. 162-171. A. Ferma. 
Faisceaux et licteurs romains.

P. 162-165 avec fig. Épitaphe 
du licteur C. Attius C. lib. Blas­
tus (H. Dessau, I. L. S., n° 9037).

P. 167-168 avec fig. Épitaphe 
chrétienne de Maximus, licteur 
impérial (A. Silvagni, Inscr. 
christ., II, n° 4364). .

1944, IV, p. 232-239. A. Fer­
ma. L’inscription de Novatianus 
(Ann. épigr., 1935, n° 150; cf. 
1938, entre les nos 133 et 134 ; 
1941, entre les nos 81 et 82) con­
cerne fort probablement, comme 
d’aucuns l’ont soutenu, le fonda­
teur de la secte des Novatiens, 
distinct du Novatianus rappelé 
dans le martyrologe hiéronymien 
aux 27 et 29 juin. L’inscription 
n’est pas funéraire, mais com­
mémore des travaux d’ornement 
exécutés autour de la tombe du 
martyr.

1946, I, p. 41-49. A. Ferrua. 
Les frères Arvales et leurs Actes. 
L’auteur part de la trouvaille ré­
cente de deux fragments des Ac­
tes des Arvales dans les Grottes 
Vaticanes (Ann. épigr., 1947, 
n° 59) pour rapprocher quelques 
particularités de leur rituel et des 
cérémonies du culte chrétien, 
sans en inférer que celles-ci dé­
rivent de celles-là. Rencontre en­
tre l’indiction de la grande fête de 
la Dea Dia, que le chef des Ar­
vales établissait au début de jan­
vier pour l’année en cours, et celle 
de la Pâque que, depuis le ive siè­
cle, les évêques proclamaient le 
6 janvier après l’évangile ; le


